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1- PRIX DES CEREALES : pour le sac de 100 kg, en FCFA (prix à la consommation) 

 

 

Comparaison du prix du mil dans les 3 capitales
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Comparatif  du mil en novembre 2009 : 
 

Prix par rapport à octobre 2009 : 
+17% à Bamako, -12% à Ouaga, +9% à Niamey 

 
Prix par rapport à novembre 2008 : 

+28% à Bamako, -14% à Ouaga, +19% à Niamey 
 

PPPoooiiinnnttt   sssuuurrr   lllaaa   sssiiitttuuuaaatttiiiooonnn   aaallliiimmmeeennntttaaaiiirrreee   aaauuu   SSSaaahhheeelll   
Mensuel d’information sur le prix des céréales : Niger - Mali - Burkina Faso 

Suivi de campagne n°103 - début novembre 2009 
Malgré les récoltes, évolution variable du prix des céréales :  

baisse au Burkina, stabilité au Mali et variabilité au Niger  

Les Sahéliens peuvent 
nourrir le Sahel 

http://www.afriqueverte.org/
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1-1 AcSSA Afrique Verte Niger               Source : OMA et animateurs AV 

Région Marché de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs importé 

Zinder Dolé 45 000 16 000 16 000 16 000 

Maradi Grand marché 39 000 16 000 18 000 19 500 

Dosso Grand marché 38 000 16 500 18 500 17 000 

Tillabéri Tillabéri commune 40 000 21 000 22 000 23 000 

Agadez Marché de l’Est 45 000 21 000 22 000 24 000 

Niamey Katako  43 000 18 500 18 000 17 000 

Commentaire général : Début novembre, l’évolution des prix est très variable d’une localité à une autre. Même si 
la tendance générale est à la baisse, on observe des hausses relativement importantes notamment sur les 
marchés de Maradi (+28% pour le sorgho) et de Niamey (+11% pour le maïs). Cette hausse se justifie d’une part, 
par l’hétérogénéité géographique de la production 2009 et d’autre part, par la forte demande des acteurs 
céréaliers (commerçants, banques céréalières, producteurs déficitaires…) en vue de la reconstitution de leurs 
stocks. De plus, les baisses constatées ne sont pas significatives. Elles varient de 4% à Agadez à 8% à Dosso 
pour le mil. L’analyse spatiale des prix des céréales classe le marché d’Agadez au premier rang des plus chers, 
suivi par Tillabéri, Niamey, Maradi, Dosso et Zinder. Comparés à début novembre 2008, les prix sont en hausse 
pour le mil (de 7 à 31 %) et le sorgho (de 14 à 43%) et en baisse pour le riz (de 7 à 22%) et le maïs (de 3 à 27%). 
 

Analyse de l’évolution des prix par produit : Riz : hausse à Agadez, stabilité à Dosso, baisse sur les autres 
marchés. Mil : stabilité à Tillabéry, hausse à Maradi et Niamey, baisse sur les autres marchés. Sorgho : stabilité à 
Zinder, Tillabéri et Agadez, hausse à Maradi et Niamey, baisse à Dosso. Maïs : stabilité à Agadez, baisse à Zinder 
et Dosso, hausse sur les autres marchés. 

Evolution du prix du mil au Niger
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AGADEZ : hausse du riz, stabilité du sorgho et 
maïs, baisse du mil 

MARADI : baisse du riz et hausse des autres céréales 

NIAMEY : baisse du riz 
et hausse des autres 
céréales 

TILLABERI : baisse du riz, stabilité du mil et du sorgho et hausse pour le maïs 

DOSSO : 
stabilité du riz et 
baisse pour les 
autres céréales 

ZINDER : Stabilité du sorgho et baisse des 
autres céréales 
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1-2 AMASSA Afrique Verte Mali           Source : OMA et Réseau des animateurs 

Région 
Marché de 
référence 

Riz local Riz importé Mil local Sorgho local 
Maïs 
local 

Bamako Bagadadji 29 000 29 000 20 500 15 500 12 500 

Kayes Kayes centre 38 000 27 000 20 000 17 000 15 000 

Sikasso Sikasso centre 30 000 29 000 17 000 13 000 11 000 

Ségou Ségou centre 28 000 30 000 14 000 12 500 12 500 

Mopti Mopti digue 30 000 29 000 17 000 16 000 16 000 

Gao Parcage   37 500 30 000 17 000 17 000 17 000 

Tombouctou Yoobouber 31 000 30 000 20 000 18 000 18 000 

Commentaire général : Stabilité quasi-générale pour le riz importé et des mouvements de baisse pour les autres 
céréales sur tous les marchés à la faveur de l’issue de l’hivernage avec les nouvelles récoltes en cours ou leur 
perspective. Toutefois et de façon exceptionnelle, le mil est en hausse à Bamako 

Evolution du prix du mil au Mali
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KAYES : Seul le riz local Gambiaka est 

stable ; baisse des autres céréales à la 
faveur de l’augmentation de l’offre. La 
baisse est de -3,5% pour le riz importé ; -
6% pour le maïs ; -8% pour le sorgho et -
11% pour le mil.   

TOMBOUCTOU : Seul le mil baisse de -10%, 
stabilité du sorgho, du maïs, du riz local et 
réapparition du riz importé après des mois 
d’absence mais toutefois en petite quantité. La 
baisse du mil s’explique par celle observée sur 
les marchés d’approvisionnement 

BAMAKO : Le riz importé reste 
stable, baisse pour les autres 
céréales hormis le mil qui, 
paradoxalement, est en hausse 
de 17%. Baisse : sorgho -4% ; 
maïs et riz importé -11% ; riz local 
-12%. Les baisses s’expliquent 
par la présence de nouvelles 
récoltes et la hausse du mil par la 
baisse drastique des offres en 
cette période de récoltes. 

GAO : Retour du  riz local Gambiaka 
sur le marché à 37.500 Fcfa/sac de 
100 kg et baisse des autres 
céréales : le mil : -8%, le sorgho -
5,5%, le maïs -8% et le riz importé 
de -2% à la faveur des nouvelles 
récoltes 

MOPTI : Baisse généralisée des prix avec 

l’amélioration des offres issues de la campagne ou 
des perspectives des récoltes. La baisse est de -3% 
pour le mil, le sorgho et le riz importé ; -6% pour le 
maïs et -13% pour le riz local. 

SEGOU : Comme le mois passé, stabilité du riz importé et baisse 
des autres céréales avec l’amélioration continue des offres contre la 
baisse des demandes. La baisse est de 24% pour le sorgho ; -19% 
pour le maïs et -15% pour le mil  et le riz local. 

SIKASSO : Stabilité du mil et riz importé. Baisse des autres 
céréales : riz local Gambiaka : -14% ; sorgho : -19% et maïs : -27%. 
La baisse est due à l’arrivée des récoltes sur le marché entraînant 
une hausse sensible de l’offre par rapport à la demande. 
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1-3 APROSSA Afrique Verte Burkina                       Source : Réseau des animateurs 

Région Marché de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs local 

Ouagadougou Sankaryaré 36 000 15 000 14 000 12 500 

Mouhoun (Dédougou) Dédougou 40 000 15 000 12 500 12 500 

Kossi (Nouna) Grand Marché Nouna 40 000 14 000 12 500 12 500 

Gourma (Fada) Fada N’Gourma 38 000 13 000 13 000 12 500 

Centre-Est (Tenkodogo) Pouytenga 41 000 13 000 12 500 12 500 

Sahel (Dori) Dori 38 000 17 500 16 000 16 000 

Bam (Kongoussi) Kongoussi 37 500 17 500 16 000 16 500 

Commentaire général : D’une manière générale, la baisse des prix des céréales s’est poursuivie sur l’ensemble 
des marchés suivis à l’exception du Sahel où les marchés sont restés stables 

Evolution du prix du mil au Burkina

5 000

10 000

15 000

20 000

25 000

oct nov dec janv-09 fév mars avril mai juin juillet aout sept oct nov

FCFA/100kg

Ouagadougou Dédougou Nouna Fada Tenkodogo Dori Kongoussi 
 

NOUNA : Baisse des 
prix du mil : -7%, du 
sorgho -4% et du 
maïs -11%. Les 
raisons de la baisse 
sont les mêmes 
qu’au Mouhoun 

DORI : Stabilité du sorgho et du maïs. Baisse du prix du mil de -3%. Les récoltes 
s’annoncent mauvaises dans le Sahel, cela explique la prudence des acteurs 
céréaliers sur les marchés, matérialisée par la stabilité des prix 

FADA : Baisse significative 
des prix sur les marchés :                  
- 16% pour le mil et le 
sorgho,     -17% pour le 
maïs. Elle se justifie par la 
présence de nouveaux 
produits agricoles sur les 
marchés de la zone 

DEDOUGOU : Baisse des prix du mil : -6%, du 
sorgho -4% et du maïs -11%. 
L’approvisionnement des marchés en nouvelles 
récoltes justifie cette tendance à la baisse. 

TENKODOGO : Baisse des prix sur 
les marchés: - 7%  pour le mil, - 4% 
pour le sorgho, - 17% pour le maïs. La 
disponibilité de nouvelles récoltes sur 
les marchés a contribué à ces  
baisses. 

KONGOUSSI : Stabilité pour le maïs, baisse des prix du mil 
-3% et du sorgho -9%. La consommation des nouvelles 
récoltes de céréales dans les ménages a ralenti la 
demande et a induit un léger fléchissement des prix 

OUAGA : La présence des 
nouvelles récoltes dans les zones 
d’approvisionnement et la faible 
demande des consommateurs 
justifient en grande partie la 
baisse des prix sur les marchés : - 
12%  pour le mil, - 10% pour le 
sorgho, - 11% pour le maïs. 
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2-     Etat de la sécurité alimentaire dans les pays 

AcSSA – Niger 

Début novembre, la situation alimentaire est satisfaisante. Le niveau d’approvisionnement des marchés est globalement 
bon notamment en mil. Mais l’offre en sorgho reste faible. Aussi, la forte pression de la demande des différents acteurs 
(commerçants, banques de céréales, consommateurs) n’a pas favorisé la baisse des prix attendue en de fin de récolte.  

Agadez : Les effets des récentes inondations continuent de peser sur la situation alimentaire. Certes, la mobilisation de 
la solidarité nationale et internationale en faveur des populations sinistrées se poursuit, mais l’approvisionnement des 
marchés reste perturbé d’où le maintien des prix des céréales à leur niveau de la période de soudure. L’ensablement 
des jardins par les eaux de ruissellement constitue un facteur de blocage du redémarrage effectif des activités de 
maraîchage qui sont une importante source de revenus pour les populations rurales en vue de leur approvisionnement 
en produits céréaliers. Toutefois, le retour progressif de la paix dans la région crée une certaine lueur d’espoir pour la 
reprise des activités touristiques dans les mois à venir.   

Zinder : La situation alimentaire s’est nettement améliorée dans la région par rapport au mois précédent à cause de la 
régularité de l’approvisionnement des marchés. L’effectivité des récoltes a entraîné une amélioration de l’offre des 
céréales locales à l’exception du sorgho dont la récolte est plus tardive. Les prix des céréales sont en baisse par rapport 
à ceux du mois précédent et ceux de l’année écoulée à la même période. Les activités maraîchères en cours de 
démarrage sont susceptibles de renforcer la situation alimentaire dans la région au cours des prochains mois.   

Maradi : En dépit de la hausse des prix observée au cours de ce mois, la situation alimentaire est bonne. Les marchés 
sont bien approvisionnés notamment en céréales locales. Les produits de rente tels que l’arachide et le souchet sont 
présents sur les marchés mais à des quantités relativement faibles.  

Tillabéri : Malgré la cherté des céréales dans la région par rapport aux autres régions agricoles, la situation alimentaire 
a connu une amélioration sensible par rapport au mois précédent. La généralisation des récoltes sur l’ensemble des 
zones agricoles a favorisé un approvisionnement régulier des marchés en céréales locales. Toutefois, la campagne 
agricole n’a pas répondu aux attentes des producteurs dans 4 départements sur les 6 que compte la région. 
Néanmoins, l’exploitation des cultures de contre saison et la riziculture pratiquée le long du fleuve Niger constituent un 
facteur d’amélioration de la sécurité alimentaire dans certaines localités. 

AMASSA – Mali 

La situation alimentaire est marquée par une amélioration sensible avec les nouvelles productions agricoles. Aux cotés 
des céréales, d’autres produits alimentaires comme les tubercules, légumineuses, lait et autres concourent à assurer 
une situation globalement satisfaisante à travers toutes les zones couvertes.  

Bamako : La situation alimentaire (bonne) est marquée par une baisse exceptionnelle de l’offre en mil contre une 
augmentation générale des offres des autres céréales. L’OPAM a un stock d’intervention de 8.740,380 tonnes de riz.    

Kayes : La situation alimentaire demeure normale. Les disponibilités céréalières (moyennes) sont en augmentation 
surtout en maïs et suffisantes pour satisfaire les demandes. Les stocks déclarés au niveau des banques de céréales 
s’élèvent à 304 tonnes toutes céréales. Outre le SNS de 1.380 tonnes de sorgho local, l’OPAM loge 3.050 tonnes dont 
3.000 tonnes de riz importé en stock d’intervention. 

Sikasso : La situation alimentaire est marquée par une amélioration sensible avec les nouvelles récoltes entraînant une 
baisse généralisée de prix, favorisant leur accès. Aux céréales s’ajoutent les autres produits alimentaires comme les 
tubercules et légumineuses dont les marchés sont bien fournis actuellement.   

Ségou : La situation alimentaire demeure bonne. Les populations sont suffisamment approvisionnées en céréales 
locales, les quantités offertes sont suffisantes pour satisfaire les demandes et les prix pratiqués connaissent comme au 
mois passé une baisse favorisant leur accessibilité. Les stocks OPAM demeurent stables.  

Mopti : La situation alimentaire est normale à travers la région. Elle est caractérisée par une offre céréalière suffisante 
pour satisfaire la demande de consommation et une baisse du prix des céréales. En stock public, l’OPAM détient 
10.061,100 tonnes de mil/sorgho en SNS et 5.879 tonnes de riz importé en stock d’intervention.    

Gao : La situation alimentaire s’améliore avec l’augmentation de l’offre en céréales dont les prix baissent et la 
production laitière. L’équivalent chèvre/mil est en hausse avec l’amélioration de l’embonpoint des animaux : 85 kg à 
Gao, 80 à Ansongo, 75 à Bourem et 58 à Menaka. L’OPAM a 1.995 tonnes de mil en SNS et 47,5 tonnes en SI. 

Tombouctou : La situation alimentaire demeure assez bonne et les disponibilités sont suffisantes pour satisfaire les 
besoins. L’OPAM détient 2.328 tonnes de mil/sorgho en SNS et des stocks d’intervention de 84 tonnes de mil et 121,7 
tonnes de riz local à travers la région. L’équivalent chèvre/mil baisse, il est de 60 kg à Goundam et 55 à Tombouctou en 
raison de la préférence du mouton.   

APROSSA – Burkina 

Mouhoun : La disponibilité alimentaire s’est améliorée au cours du mois. La situation alimentaire des ménages ruraux 
s’est renforcée avec la présence de nouvelles récoltes de céréales et d’autres produits agricoles.   

Kossi : La sécurité alimentaire des populations s’est améliorée de manière remarquable avec la disponibilité croissante. 

Gourma : La situation alimentaire est bonne. Les nouvelles récoltes sont disponibles au sein des ménages et les 
marchés sont bien approvisionnés. 

Centre Est : L’accessibilité alimentaire des populations est bonne. Les nouvelles récoltes sont disponibles..  

Sahel : Malgré le déficit de production annoncé dans certaines localités du Sahel (selon le constat des producteurs), la 
situation alimentaire reste satisfaisante. Les organisations de producteurs et les opérateurs privés se préparent pour 
des approvisionnements dans les zones de production. 

Bam : La situation alimentaire est bonne. Les nouvelles récoltes ont contribué à l’amélioration  de la situation 
alimentaire  des ménages ruraux. 
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3-     Campagne agricole 

Niger 

La campagne agricole d’hivernage 2009 s’achève avec les dernières récoltes de sorgho pour faire 
place à celle des cultures de contre saison qui démarrage progressivement.  

Les résultats prévisionnels ont été officiellement publiés par le Ministère du développement agricole. 
Sur la base de la disponibilité alimentaire provenant de la production locale (mil, sorgho, maïs, fonio) 
comparée à la consommation en céréales locales, le bilan céréalier brut est excédentaire de 
+11.219 tonnes.  

Cet excédent est non seulement insignifiant car ne représentant que 0,3% des besoins en céréales 
locales mais aussi il cache de grandes disparités inter et intra régionales. En effet, seule la région de 
Dosso a enregistré un excédent significatif. Dans les autres régions, on note que le bilan est léger à 
Maradi, il est en équilibre fragile à Tahoua et Zinder, et est déficitaire à Tillabéry, Diffa, Niamey et 
Agadez.  

Aussi, 15 départements sur 35 sont déficitaires et 4 départements sont en équilibre précaire.  

En intégrant au résultat brut les autres éléments du bilan céréalier, tels que le solde des stocks et le 
solde import/export, le bilan céréalier prévisionnel dégage un excédent net de 168.089 tonnes, soit 
5,9% de la consommation humaine globale. 

Mali 

Les précipitations se sont poursuivies jusqu’à fin octobre. Des pluies exceptionnelles sont même 
tombées au cours du mois d’octobre, arrosant la quasi-totalité du pays et atteignant 280 mm dans un 
village de Djenné. 

D’une manière générale l’allure de la campagne est bonne et prometteuse pour toutes les cultures. Les 
stades dominants actuels sont respectivement : maturation - récolte pour le mil ; récolte pour le sorgho ; 
récolte pour le maïs ; épiaison pour le riz pour les Offices Riz, maturation récolte pour le riz de bas fond 
et de l’Office du Niger ; maturation et récolte pour l’arachide et le niébé. Au niveau des périmètres du 
Nord, c’est la reprise montaison pour les cultures.  

La situation phytosanitaire relativement calme est toutefois  marquée par la forte présence des oiseaux 
granivores dans le centre du pays où des traitements sont en cours.  

L’analyse provisoire de la campagne faite par le SAP, indique que la majorité des populations ne 
connaîtra pas de problème alimentaire majeur durant la campagne 2009-2010. Cependant, avec le 
mauvais état des pâturages dans les zones pastorales du nord et la conjoncture difficile dans les zones 
d’accueil des migrants surtout en Europe, les revenus tirés de la vente de bétail et les transferts 
d’argent pourraient connaître des baisses de niveau. Ainsi, en dépit de cette perspective alimentaire 
globalement bonne, 37 communes sont classées à risque (Kayes 6, Tombouctou 5, Gao 15 et Kidal 11) 
en raison de la baisse relativement importante de leurs productions agricoles, pastorales ou revenus.  

Burkina 

La période a été marquée par une intensification des activités de récolte sur l’ensemble du territoire. 
L’activité pluviométrique a été caractérisée par des pluies plus ou moins intenses à la fin du mois 
d’octobre dans la région Ouest du pays. Cela a suscité par moment des inquiétudes au niveau des 
producteurs quant aux incidences que cela pourraient avoir sur les récoltes notamment des arachides, 
du niébé, du fonio et du maïs. Certaines cultures telles que le mil et le sorgho blanc sont au stade de la 
maturation dans les régions du sud ouest, alors que leurs récoltes ont commencé dans le Sahel et le 
nord.  

De plus en plus les activités de campagne hivernale font place à celles de contre saison avec le début 
de préparation des périmètres maraîchers.  

Le ministère de l’Agriculture a publié les résultats provisoires de la campagne agricole 2009-2010 : la 
production céréalière prévisionnelle est estimée à trois millions neuf cent un mille trois cent soixante 
(3.901.360) tonnes, dégageant ainsi un taux de couverture des besoins de consommation de 106 %. 
Cependant des disparités existent selon les provinces : dix sept (17) sont largement excédentaires, dix 
sept (17) en situation d’équilibre et onze (11) en situation de faible couverture. 
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4-     Actions du gouvernement, des organismes internationaux et des ONG 

Niger 

 

▪ Actions d’urgence :  

Poursuite des actions de mobilisation de l’aide humanitaire nationale et internationale en faveur des 
sinistrés de la région d’Agadez suite aux inondations du 2 septembre 2009. 

▪ Actions développement :  

- Réception le 13/10/2009 par le Ministre de développement agricole d’un don de 8225 tonnes d’engrais 
offert par le Japon au Niger dans le cadre de l’appui de la coopération Japonaise aux agriculteurs 
défavorisés nigériens. 

- Réception le 13/10/2009 d’un avion agricole acquis dans le cadre du projet de lutte d’urgence contre 
le criquet pèlerin (PLUCP) afin de renforcer le dispositif national de lutte antiacridienne. 

Au regard de l’hétérogénéité et de la fragilité du résultat de la campagne agricole d’hivernage, l’Etat et 
les partenaires s’activent à entreprendre plusieurs actions de renforcement de la sécurité alimentaire. Il 
s’agit entre autres de la promotion des cultures de contre saison, la création ou le renforcement des 
banques de céréales. 

 

Mali 

 

▪ Actions d’urgence : Aucune 

▪ Actions d’appui sécurité alimentaire :  

- Distributions gratuites de 100 tonnes de riz japonais à des couches vulnérables à Bamako.  

- Distribution du PAM, cadre santé nutrition : 14 tonnes de mil et plus de 99 tonnes vivres dans la région 
de Tombouctou ont été distribuées aux cantines scolaires.  

▪ Actions de développement Ateliers Forums  

- Distribution PAM de 22 tonnes de mil et 60 de vivres aux cantines scolaires de la région de 
Tombouctou, programme appui scolaire, et en VCT de 18,5 tonnes de mil à l’Association féminine de 
Kabara. 

 

Burkina 

 

▪ Actions d’urgence :  

- Distribution de vivres de première nécessité aux populations vulnérables dans les quartiers 
périphériques de Bobo Dioulasso par la Croix rouge et le PAM. 

▪ Actions de développement, Forum sécurité alimentaire : 

- 05 au 06/10 : Forum national sur la commercialisation du riz local, organisé à Ouagadougou par le 
Ministère de l’Agriculture, de l’hydraulique et des ressources Halieutiques. 

- 9 au 11/10 : Forum mondial sur les changements climatiques et le développement durable à 
Ouagadougou ; de nombreux chefs d’états africains y ont participé. 

- 20 au 22/10 : Atelier sur le plaidoyer pour influencer les politiques et programmes de développement, 
organisé par la Fédération des Professionnels Agricoles du Burkina.  
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5-     Actions menées par Afrique Verte 

AcSSA - Niger 

Formations : 
Comptabilité- Gestion niveau 3 (SIGESCO): 2 sessions à Zinder 

 La première du 21 au 23 octobre : 12 participants 

 La deuxième du 24 au 26 octobre : 13 participants 
Commercialisation : Atelier de préparation aux bourses céréalières : 5 sessions 

 1 à Niamey le 22 octobre : 28 participants 

 1 à Tillabéry le 14 octobre : 22 participants 

 1 à Zinder le 29 octobre : 37 participants 

 1 à Say le 15 octobre: 24 participants 

 1 à Ouallam le 27 octobre : 20 participants 
Atelier d’auto-évaluation du micro projet CTB à Kollo le 12/10/09 : 15 participants 
Promotion commerciale : Journée de dégustation des produits à base de céréales locales organisée par les 
groupements de femmes transformatrices de la région de Zinder le 14 octobre.  
Appuis conseils 

 Suivi des champs de multiplication des semences 

 Appui permanent des activités des OP et des UT.  

AMASSA - Mali 

▪ Formations :  
o Qualité céréales :  
- 17-18/10 : 1 session à Douentza sur la qualité des 
semences pour 30 participants.  
- 30-31/10 : 1 session pour 7 femmes du comité de 
gestion entrepôt Kayes, 
o Gestion comptabilité : 
- 16-18/10 Formation en SIGESCO pour 22 
participants à Koutiala, 
- 19-20/10 : 1 session pour 23 femmes à Kayes, 
- 24-25/10 : 1 session pour 29 femmes à Taboye 
o Commercialisation 
- 22-23/10 : 1 session : 30 femmes à Taboye, 
- 22-23/10 : 1 session : 28 participants  à Bandiagara 
- 23-24/10 : 1 session en marketing pour 30 
participants à Koutiala, 
o Formation des formateurs : 
- 17-20/10 : Formation de 18 formateurs en gestion 
compta à Tombouctou.  
- 20-21/10 : Formation en techniques de 
commercialisation pour 29 formateurs paysans, 
o Formation des élus locaux en SA 
- 21-22/10, 14 élus de 10 communes de Tombouctou. 

o Formation en transformation céréales  
- 21-22/10 Kayes pour 29 femmes. 

▪ Actions de commercialisation : 
- Achat de 2,5 tonnes de mil pour une OP de 
Bandiagara auprès d’un privé de la localité, 
- Préparatifs de la bourse internationale prévue en 
décembre à Ouagadougou.  

▪ Appuis conseils :  
Préparation de la nouvelle campagne de 
commercialisation,  remboursement de crédits, 
élaboration de documents de bilan de campagne, 
accompagnement des formateurs paysans et dossiers 
de création des coopératives, information et 
sensibilisation des UT par rapport aux nouvelles 
dispositions en rapport avec l’AMM. 

▪ Autres :  
- Formation des formateurs des partenaires PAM en 
stockage commercialisation des céréales (P4P) du 29 
au 30 octobre à Ségou. 
- Formation au CAECJ : des conseillers et coopératives 
gestion d'entreprise : Manuel de base Trésorerie et 
Compta, Principes de Management ComptEx.  

APROSSA - Burkina 

▪ Formations 
- 23 au 24/10 : Préparation des transactions céréalières par les OP ; 26 participants dont 8 femmes à Fada. 
- 22 au 24/10 : Préparation des transactions céréalières par les OP ; 26 participants dont 8 femmes à Bogandé) 
- 28/10 : Atelier sur l’analyse des cours de marché, 24 opérateurs céréaliers dont 3 femmes (Ouagadougou). 
- 26/10 : Atelier de concertation entre les unions céréalières et les structures décentralisées de sécurité 
alimentaire, 40 participants dont 4 femmes. 
- 7 au 15/10 : Techniques commercialisation et marketing pour 23 transformatrices de Bobo Dioulasso. 
- 18  au 24/10 : Voyages d’échanges d’expériences au Ghana de 18 transformatrices de Ouaga, Bobo et Banfora.  

▪ Appui commercialisation : 
- 30/10 au 7/11 : Participation de trois UT appuyée par Afrique Verte Burkina au SAFEM au Niger. 
-20/10 : Atelier de concertation entre les transformatrices de Banfora et les producteurs en vu d’un meilleur 
approvisionnement des unités de transformation en matières premières.  

 ▪ Appuis conseil : mission de monitoring du projet FOOD financé par la CE en cours d’exécution par Afrique 
Verte - suivi post formation des UT - suivi de dossiers de demande  de crédits des OP. 

INFO : Afrique Verte Burkina, APROSSA et Afrique Verte International organisent une bourse céréalière 
internationale, les 3 et 4 décembre 2009 à la chambre de commerce à Ouagadougou et les JAAL en 

partenariat avec la FIAB, du 27 novembre au 6 décembre à la maison du Peuple. 

 


